
t voir ls religion catholique
vouib, défendues par le talent et la
presse, que ceux-là protègent de leurs l-

péralités la fécondité de la presse chacun
proportionnant ses largesses à sa fortune,

Lee soldats de la presse ont absolument
besoin de ces secours, sans lesquels leurs
travaux n'aureient que des fruits incer-

ins et chétifs.

min LEON XIII
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La résurrection du Christ, gage
d'immortalité

 

Pâques, c’est la lumière, l'espoir, la vie,
La Résurrection du Ghrist, c’est le gage de l'immortalité.
Il était bien mort LE JUSTE condamné par un tribunal

infâme.
Il avait subi toutes les tortures morales et physiques.
Il était bien mort cet Homme à qui des bourreaux sans

entrailles avaient arraché tout le sang goutte par goutte, sous
la morsure des coups de fouets, sous l’enfoncement des épi-
nes, sous les déchirements des clous, sous la lance de Nicodé-
me.

Il était bien mortCelui dont le dernier soupir avait fait
se déchirer le voile du temple, s'ouvrir les tombeaux, trem-
bler la terre.

Co corps affreusement mutilé, que des mains pieuses
avaient enduit d’aromates et entouré de bandelettes funérai-
res, avait été placé dans un sépulcre neuf, c'est à dire très
sûr, Devant ce sépulcre bien fermé, des hommes robustes
avaient roulé une lourde pierre. Et là, tout près, des gardes
veillaient.

Oui, il était bien mort le Ohrist, le Fils du Dieu vivant,
venu en ce monde pour racheter l'humanité perverse, au
prix des pires ignominies, de LA MORT.

Cependant, dès l'aube du troisième jour, lorsque Made-
leine, poussée par la douleur et l'amour, marche vers le tom-
beau bien-aimé, qui donc aperçoit-elle, tout vêtu de blanc,
ainsi qu'un jardinier de Palestine?

Plus émouvante que la plus chaude mélodie, quelle est

donc cette voix suave qui prononce son nom: ‘‘“Marie!’’?
Cette voix unique en beauté, la grande convertie l’a ve-

connue et elle tombe à genoux:
—"Bon Maître... l'’ C'est Vous!
.OlestVous, le triomphateur de ls malice des hommes.
C'est-Vous, le..vainqueur de la -mort.
C'estVous, ‘le conquérant de la vie.

ok #

La résurrection du Ohrist est le gage de l'immortalité.
Quelle consolante pensée!
En effet, à mesure que les années s’écoulent, nosillusions

s'envolent les unes--après les autresLes fleurs de joie de-
viennent de plus en plus rares en bordure de la route: Des
croix se dressent... Déboires, Injustices, Persécutions. Mala-
dies. Deuils. Trahison, Ingratitude. Isolement du coeur. Et

tant d’autres encore...

La lutte incessante, où l'être humain se débat, le déta-

che peu à peu d’une existence impuissanteà‘ combler ses as-

pirations, C'est alors’que la pensée del’immortalité, en pro-
jetant ses.divins rayons, surles ténèbres dy temps, réchauf-
fe l'espérance des croyants, ranime leur courage souvent prêt
à sombrer sous la rafale des: contretemps, des épreuves, leur

verse l'élixir capable de réconfort aux heures de défaillance.

Depuis la Rédemption, la mort n’est plus la sombre sui-

vante du péché, venue sur la terre pour y défigurer l'oeuvre

du Créateur, mais la compagne du Ressuscité, l'amie dont le

baiser ouvre le ciel.

* * %

Avec Madeleine vepentante, laissons la lumière pénétrer

nos intelligences, l'espoir ensoleiller nos âmes, la charité em-

braser nos coeurs, la paix du Christ animer toute notre vie.
® Kk #

Oloches de Pâques, carillonnez la victoire!

Le Crucifié a vaincu la mort, Il vit. !

L'homme est immortel!

Alleluia!

Madame Camille DUGUAY.

s
s

Faits saillants de la guerreenEspagne
La guerre cvile d’Espagne en abrégé:
La guerre d'Espagne éclats le 18 juillet 1936, dans le Maroc

espagnol, et se propagea rapidement en Espagne, où la seve te
grondait depuis des années durant une lutte violente entre les ac-

tions de la droite et de la gauche, Les gauchistes venaient d obte-

nir le contrôle des Cortès (Parlement espagnol) et avaient formé le
gouvernement du Front Populaire. Les conservateurs, les fascistes,

les monarchistes, et la majeure partie de l’armée se joignirent à la

révolte, .
Vu le caractère idéologique des deux camps en présence, cette

guerre menaça immédiatement d’enflammer l’Europe, En Septem

bre, les nations organisèrent le comité international de non-in or

vention, L'Italie et 1'Allemagne aidérent les nationalistes avec des

soldats et du matériel de guerre; la Russie aida en même hc
les républicains, et la France fut accusée d'aider les républicains
en permettant le transport, à sa frontière, du matériel de guerre.

Les nationalistes, ne subissant que de légers reculs, Aveo
rent continuellement. Tout d’abord victorieux dans le sud-oues nd
l'ouest, ils se rendirent successivement maîtres du nord, du no d

ouest, d’une partie du sud, et finalement de la Catalogne en
mois de guerre. ’

L'Espagne républicaine ne possédait plus,qu’environ un quart
du pays, dans le triangle Madrid-Valence-Alicante. recon-

Le 27 février dernier, la Grande-Bretagne et ls France, non-
nurent officiellement le régime nationaliste, et le comité e

Intervention fut dissous. NT ;
Après la prise de la Catalogne, les nationalistes suspendiren(

leur offensives, en s'attendant à une paix rapide. Le Boelita.
espagnol, de son côté, ne fit pas d'importantes opérationsmi tal

res, et la guerre en resta là jusqu’à ce qu'on’ fit des tentatl verne-
deux côtés, pour faire cesser la longue guerre civile. Le gou me

ment de Madrid dut finalement réprimer une révolte Oeaix
parmi ses troupes, avant de pouvoir faire‘ des ouvertures de pal”

concrètes, oe ; déploie-
Aujourd'hui, la guerre a apparemment pris fin Pa un dé-

ment de drapeaux blanes, et il ne semble pas que les lignes
fense de Madrid opposent de la résistance à l’entrée
de Franco dans la capitale.

 

des troupes,

~~

 

Que les douces joies pascales, unies À l’ivresse que

la réalisation de toutes les légitimes ambitions.

Le journal meilleur médium de
publicité

“La publicité à la radio doit être considérée comme le complé-
ment de l’annonce dans le journal”, a déclaré Don Tenshaw, de
A, McKim Advertising Agency, Toronto, parlant à l’Advertising
Olub d’Ottawa. Les journaux seront toujours le meilleur medium
dans une campagne de publicité et ceci est le résultat d’une longue
expérience avec comparaisons pratiques’, dit-il.
 

.Un:accueildes plus enthousias-
- tes est fait au cardinal

Aux cris de ‘“‘ Vive le Cardinal!” des milliers de Québecois ont
accueilli avec enthousiasme, samedi après-midi, le retour de leur
bien-aimé archevêque, Son Eminence le Cardinal J.-M.-Rodrigue
Villeneuve, O.M.1., archevêque de Québec. A certains moments,
la réception spontanée de la population en l’honneur du Prince
de l’Eglise atteignit une intensité d'émotion vraiment prenante.
Sous la voûte de la grande salle des pas perdus, à la gare du Pa-
lais, le peuple s’était groupé en rangs pressés, que contenait avec
peine un double cordon de zouaves pontificaux et de gardes de
l’union diocésaine des gardes paroissiales.

Le quai de la”Bare du Palais s’était garni de personnalités ce-
clésiastiques et civiles.

Lorsque Son Eminence descendit du wagon, ce fut une ruée
vers l'arrière du convoi, Déjà, Son Excellence Mgr Omer Plante,
évêque de Dobero, auxiliaire de Québec, et Mgr B.-P. Garneau, I.
A, V.G., étaient rendus sur les lieux et furent des premiers à baiser
l’anneau pastoral de Mgr l'archevêque. Nombre de prêtres, curés,
vicaires, éducateurs, représentants de congrégations religieuses, et

[nombre de laïques, représentants des autorités provinciales, muni-
‘leipales, des corps publics et des oeuvres d'Action catholique se pres-
saient autour du Cardinal. A chaque pas, un nouveau venu s’age-

nouillait et baisait j'anneau de Son Eminence. Le trajet sur le quai

fut très long, tant était grande la presse autour du vénéré Prince
de l'Eglise. L

A son arrivée à la basilique, Monseigneur l'archevêque fut re-

eu par Mgr Eugène-C. Laflamme, P.A, Après avoir béni les élèves

du Séminaire et les fidèles qui l’attendaient à l'extérieur et l’ac-

clamèrent vivement. Son Eminence se dirigea vers le maître-autel

pour y faire une courte prière. : Co

À ce moment, les élèves du grand Séminaire, tous les dignitai-

res ecclésiastiques et laïques qui s’étaient portés a sarencontre à

la gare, et une très grande foule de fidèles envahissaient le vaste

temple.
Les zouaves avaient pris place dans le bas-choeur.

Monseigneur l'archevêque se dirigen ensuite vers son trône

pour adresser quelques paroles à l’assistance, puis il donna la bé-

nédiction papale à la foule. ,. J

Son Eminence se rendit ensuite au Palais archiépiscopal ou

avant de se retirer dans ses appartements, il donna de nouveau, son

anneau à baiser aux nombreux membres du clergé, qui l’accompa-

gnaient.

Progrès des industries manu-
facturières au Canada

sion des industries manufacturière canadiennes a en-

istré depuis le début du sidele de vigoureux progres, malgre les

vesiationsdues à la crise économique mondiale. Au début du siè-

cle, la valeur brute de la production des industries manufacturiè-

res canadiennes était inférieure à 500 millions. En 1910, cette va-

leur avait doublé, et durant la guerre, on accéléra considérablement

la fabrication et on atteignit une valeur totale de trois milliards -

On enregistra une diminution à $2,400,000,000, au cours des années

qui suivirent Ja guerre, mais en 1923, les conditions recommencè-

rent À s’améliorer jusqu’à ce qu’on ait atteint le sommet élevé de

#3,883,446,116. en 1929. Durant la dernière crise, en 1932 et 1933,

Jes totaux de production manufacturière furent légèrement infé-

rieurs à deux milliards, mais celui de 1936 atteignit $3,002,403,814.

Les statistiques de production pour 1937 ne sont pas encore

toutes compilées, mais celles de d’emploi dans les industries manu-

facturières indiquent une augmentation sensible sur 1936.

@ La Vie qui Passe @
cas et peut-être les traduire devant
les tribunaux comme prélude à la

grande tâche sociale.
Valence a capitulé sans un coup

de feu. L'allégresse de la population
est générale. À présent, il faut agir

en vue de la reconstruction.

.
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FRANCO SE REND MAITRE DE
TOUTE L’ESPAGNE, ET LE
NETTOYAGE SE CONTINUE

 

MADRID, — Les nationalistes es-

pagnols, ayant toutes les 52 provin-

ces de l'Espagne sous leur emprise,

se trouvent maintenant en face d'une

tâche considérable pour reconstruire

le pays déchiré par 32 mois d’une

guerre civile acharnée et impitoya-

ble.
’” [4 ° °

La police militaire du généralisei-

me Franco est à traquer des milliers

de républicains pour examiner leur

Le Conflit Franco - italien. —

PARIS — Dans son discours, si

impatiemment attendu, le premier

ministre Edouard Daladier a offert

de négocier avec Rome pour régler

les difficultés des deux pays, mais
  

SAINT-JUSTIN, LE VENDREDI, 7 AVRIL 1939.
RSae

Atous nos lecteurs, colläborateurs, souscripteurs et
annonceurs, nous souhaitons

UN HEUREWUX JOUR DE

es
verse dans les Ames,

le charmant retour du printemps, soient de nature à redonner À chacun l’é-
nergie nécessaire à la lutte pourla vie, à la lutte pour le bien, à la lutte pour

Madame Camille DUGUAY.

SGOLTENQIQCESEND
il a clairementfait entendre qu’il ap-
partient à l’Halie de faire le premier
pas, en éclaircissant ses demandes.

Enoutre, il prévient que “nous ne
céderons pas un pied de notre sol ni
un seul de nos droits”. M. Daladier
répondait au discours prononcé di-
manche le 26 mars, par Mussolini.
M. Daladier s'est attaqué à l’Alle-

magne ct a déclaré que “bien que la
France ait tout fait pour réaliser une
collaboration durable avec le Reich,
le démembrement nazi de la Tchéco-
Slovaquie a porté un rude coup aux
efforts de paix”.
À propos du problème italo-fran-

çais, il dit que la France a loyale-
ment tenté d'exécuter l’accord signé
en 1935, mais il ajoute “nous ne pou-
vons accepter l'argument essentiel
de l’Italie”, à savoir que “la conquê-
te de l’Ethiopie et la conatitution de
l’Empire italien créent de nouveaux
droits à l’Italie.”

Le Duce a parlé comme si la note
italienne du 17 décembre “contenait
d'une façon claire les réclamations
italiennes.” Le public pourra en ju-
ger, dit-il, par la publication de la
note italienne et de la note françai-
se. M, Daladier a terminé en con-
damnant vigoureusement l’emploi da
la force, et il a demandé à toutes les
puissances “qui pensent comme
nous” de s’unir pour le maintien de
la paix.

Réaction du Duce. —
ROME. — Le premier ministre

Mussolini a affirmé que l'Italie n'a
pas l'intention de rester “prisonnière
dans la Méditerranée”, pendant que
les fascistes étudiaient avec désap-
probation le discours prononcé à la
radio, par le premier ministre Dala-
dier, de France.

Virginio Gayda, le journaliste le
plus influent, résume la réaction ita-
lienne au discours de Daladier en af-
firmant que le premier ministre Da-
ladier veut “fermer hermétiquement
la porte entr’ouverte” des négocia-
tions frano-italiennes.

L’impasse continue. —
L'impasse se continue donc dans

le conflit franco-italien au sujet de
concessions coloniales à l'Italie, car
les milieux politiques considèrent
que c'est le principal résultat du dis-
cours de Daladier.

LONDRES, — Les journaux an-
glais approuvent la fermeté du dis-
cours de M. Daladier à Paris, en ré-

ponse aux demandesitaliennes.

 

Saviez-vous que ?
Il y a 2750 langues.

— Il meurt deux personnes par
secondes.
La moyenne de la vie humaineest

de 51 ans.

Un vent modéré souffle sept milles
à l’heure.
Un ouragan parcourt 80 milles à

l’heure.
Le son parcourt 744 milles à l'heu-

re.
L’éclair parcourt 192,000 milles à

l’heure.

L'électricité parcourt 288,000 mil-
les à l’heure.

Le premier bateau à vapeur traver-
sa l’Atlantique en 1807.

La première presse à imprimer fut

introduite aux Etats-Unis en 1629.

On fit usage de la locomotive aux
Etats-Unis en 1829.

 

 
 

ENCOURAGEZ NOS

ANNONCEURS 

Camil
rmrien Médiastete

Ecole Sociale
Populaire

HEURE CATHOLIQUE AU
POSTE CK A C, A 1h.

 

La causerie doctrinale à l’Heure
catholique, organisée par le Comité
des Oeuvres catholiques de Montréal,
sera donnée le 9 avril, a 1h, au poste
CK AC, parle R. P. Victor Dillard,
S. J., rédacteur à l'Action Populaire
et aux Etudes de Paris. Il parlera de
la fête de Pâques: “Et nous aussi,
nous sommes ressuscités”. Celle cau-
serie dure vingt minutes. Elle sera
suivie d’un bref programme de chant.

CONTRE LA CIRCULATION
DES ECRITS COMMUNISTES

Appel aux députés

Le Comité des Oeuvres catholiques
de Montréal a adressé aux députés
fédéraux de langue française la let-
tre suivante:
Monsieur le député,
Le Comité des Oeuvres catholiques

de Montréal, qui groupeles représen-
tants de nos principales associations
catholiques: Sociéth Saint-Jean-Bap-
tiste, Société Saint-Vincent-de-laul,
Association catholique des Voyageurs
de commerce, Chevaliers de Colomb,
Ligues du Sacré-Cocur, Tiers-Ordre,
Syndicats catholiques, Ligue des Re-
traîtante, Union catholique des Culti-
valeurs, À. C. J. C., etc, a décidé à
su dernière réunion de vous deman-
der d'appuyer le bill Lacroix prohi-
bant l’expédition des publications
communistes par la poste.
Vous êtes opposé, nous n'en dou-

tons pas, comme tous les hommes
d'ordre, à la diffusion des idées sub-
versives que le conununisme propage
au scin de notre population, en par-
ticulier dans la classe ouvrière et qui
sont de vraies semences de révolu-
tion. Seule l'opportunité du bill vous
paraît, peut-être discutable, - puisque
un des règlements-du Ministère des
Postes prohibe déjà toute littérature
séditiouse, .

Il faut cependant juger de la va-
leur de ces règlements d’après leurs
effets. Or il est incontestable que le
règlement en question n'empêche au-
cunement la circulation par la poste
des écrits communistes. Ainsi le
“Daily Clarion”, organe communfste
reconnu, non seulement ciréule'libre-
ment, mais il jouit même du privilè-

‘ge statutaire, ce qui veut. dire qu’il
ne passe pas # la poste subreptice-
ment, incognito ,mais qu'il est accep-
té, sous son nom, par les employés
et transmis commetel par les “Servi-
res de Sa Majesté”.
Ce fait n’est pas unique. Le bill

Lacroix s'impose donc comme mesu-
re de sûreté publique. Au nom des
nombreuses sociétés que nous repré-
sentons, au nom de tous ceux qui dé-
sirent épargner à notre pays les dé-
sordres sociaux que tant d'autres ont
soufferts, nous vous prions, monsieur
le député, d'appuyer ce bill de votre
vole.

Veuillez nous croire, monsieur le
député, vos bien dévoués,

Le Comité des Oeuvres Catholiques
de Montréal.

LE MARTYROLOGE DES
CHRETIENS ESPAGNOLS
 

Aufur et à mesure que les nationa-
listes espagnols progressent dans
leur marche victorieuse, on recueille
de nouveaux témoignages de la fu-
teur antireligieuse des rouges, et des
délits qu'ils commettent avec une
cruauté inouïe.
A Cervera, tous les habitants don-

nent des détails sur les massacres ac-
complis pendant les premiers jours
de la révolution’parmi les religieux
du Couvent du Sacré-Coeur de Marie.
Plus de 50 d’entre eux furent tués à
coups de baïonnette. 20 autres furent
amenés dans une ferme voisine et
passés par les armes. À l’infirmerie,
se trouvaient dix-neuf religieux ma-
lades: ils furent exécutés dans leur
propre lit. Parmi ceux-ci figuraient
deux vieillards infirmes, et un para-
Iytique.

. Certains durent endurer d'incroy-
ables souffrances avant d’tre exécu-
tés. Des témoins occulaires racontent
le mépris envers la mort dont firent
preuve le Supérieur de l'Université
et un autre Père, docteur en médeci-
ne. Leurs bourreaux voulaient les
contraindre à proférer des paroles
qui étaient autant d'insultes envers
Dieu et envers l’Eglise. Mais, bien
que cruellement torturés, les martyrs
priaient Dieu et pardonnaient à leurs
assassins,

 

Le journal
est aujourd’hui

l’une des plus
grandes forces

sociales du monde.
 

le DUGUAY, Fondateur.

Le livre et
le journal

La campagne des bonnes lectures
n’est pas dirigée exclusivement con-
tre les mauvais livres. Elle s'attaque
à toutes les publications répréhensi-
bles et ouvrages traitant ex-professo
de sciences de telle nature qu'ils ne
peuvent être offerts que pour fins

scientifiques. Ce sont sependant ces
ouvrages qui semblent les plus popu-
laires, étant lancés par le truchement
de magazines affichant le nudieme et
ses pratiques.

Les journaux présentent autant de
danger, si la direction se désintéresso
de la vertu de prudence, qui n’autori-

se pas toute publicity el tout commen-
taire. Notre presse française n'est
pas toute exempte de ce reproche. Les
tabloids ont une tendance à franchir
les bornes de la simple décence; on y
lit des informations les plus osées et
les plus scandaleuses, cependant qu'a
l'intérieur on peut s'édifier devant
une reproduction de chemin de croix
ou d’une figure de madone, I y a là
une visible exploitation de la crédu-
lité et de la badauderie, portée à ce
point qu'on se demande si de tels
journaux comptent des catholiques
parmi leurs administrateurs et leurs
directeurs, Dans l’un de ces numéros
du dimanche, vous auriez pu lire un
article ontrageux pour lu mémoire
d’un pape: voulait-on en faire un
hommage au nouveau Pontife?

Serait moins dangerenx, ce nous
semble, le journal qui se dirait fran-
chement jaune. Ne l’est pas moins
celui qui affecte de respecter nos
croyances et qui, par la disposition
de ses nouvelles, ses réticences dans
sn page de rédaction, cherche évi-
demment à tromper ses lecteurs ca-
tholiques. Ne dites pas que celle sor-
te de quotidiens n'existe pas. Avons-
nous à franchir lAtlantique pour af-
firmer que tel journal anglophone
et lu par un bon nombre de nos com-
patrioles, défait chez ces lecteurs les
notions qu'il faut avoir sur le facis-
me, le nazisme et le communisme?
Et n'est-ce pas décevant d'observer
trop de nos coreligionnaires jugent
ves doctrines selon une information
qui contredit formellement l’ensei-
gnement de Rome?

l’our s’excuser de ln lecture des
journaux étrangers à notre foi, on dit
qu'il y à du bon partout. Mais com-
ment celui qui se livre à la magie de
l’imprimé peut-il se crolté indomne
de toute silane et de tout préjugé?
En quoi sont plus exempts d’erreur
coux ui se nourrissent, bon an mal
an, de poison et de contre-poison ?
C'est bien plutôt la stupidité de notre
sièrle de se prétendre plus averti et
de se montrer plus imprudent.

Par contre, ces bonnes gens qui
portent leur sympathie chez le voisin
sont pour les leurs d’une sévérité im-
placable. lls méprisent ce qu'ils ap-
pellent la presse i bondieuseries, mé-
mo cn ne lu lisant jamais. Mais qu’ils
défilent derrière un corbillard et que
ar malheur, un nouvelliste ou-
lie leurs noms, il y aura une scène.
Leurs critiques sont moins sincères
que leur snobisme. Cependant, ils so
font les apôtres d’une presse tout op-
posée aux principes catholiques, et
ils se font les défenseurs de cette doc-
trine aussi immorale qu’imprudente:
A certain âge, on a le droit de tout
lire. '

Mais avant de tenter la conversion
individuelle en pareille matière, il
aut aller au plus court et donner
une ferme adhésion à la croisade en-
treprise par l’Uunion des Jeunesses
Catholiques: Pas plus le mauvais
journal que le mauvais livre n’a de
place dans un foyer chrétien.

Victor BARRETTE.
(“Le Droit”, Ottawa)

La protection du public
———

Un nombre toujours croissants de
pays s'intéressent activement a la
protection du public, comme le dé-
montre une requête que vient de re-
cevoir de Montévidéo, Uruguay, l’As-
sociation de Québec pour la préven-
tion des accidents du travail.

Sous la signature de son président,
M. José-A. Gutierrez, l’Institut uru-
guayen des pensions demande i I'as-
venir des exemplaires de tous les fas-
sociation de Québec de lui faire par-
cicules, affiches et autres-pièces de
propagande dont elle dispose; en
préparation à une campagne de pré-
vention des accidents en Uruguay.

L'Association de Québec rapporte
aussi des exemplaires du volume
contenant le procès-verbal de son
dernier congrès général de sécurité
ayant été transmis en de nombreux
pays, des témoignages d'appréciation
ont été reçus d’une multitude d’orga-
nismes, tels que l'Association des In-
dustriels de Belgique, l’Automobile-
Club du Rhône, ainsi que plusieurs
autres groupements sécuritaires à l’é-
tranger .
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L’industrie féminine à
l’Exposition Provincia-

le1939

Un appel aux Dames et aux
Jeunes Filles

Les préparatifs de la 28ième Ex-
position Provinciale annuelle, qui
sera tenue à Québec du 1 au 9 sep-
tembre prochain, sont déjà commen-
cés. Chaque année, des travaux
nombreux et exécutés avec soin lui
parviennent de tous les coins de la
province et les galeries du Palais de
"Horticulture, ou ils sont exposés,
constituent un attrait considérable
pour les milliers de personnes qui
visitent l’Exposition.

L’Exposition anticipe un succès
sans précédent pour 1939 et afin de
fournir aux dames et aux jeunes fil-
les qui ont des loisirs l’occasion de
préparer, au cours des mois qui vont
suivre, les travaux qui pourront être
inscrits lors de la prochaine Exposi-
tion, la Commission publie dès
maintenant la nomemclature des
classes et sections de la division de
Industrie Féminine pour 1939 ain-
si que des règlements qui s’y rappor-
tent.

Les prix offerts dans chaque sec-
tion seront très substantiels et seront
publiés dans la “Liste de Prix” offi-
vielle qui sera imprimée un peu plus
lard et envoyée, sur demande, à tou-
tes les personnes intéressées. Les ho-
noraires d'inscription, qui sont peu
élevés, seront déterminés en même

temps que les prix.
REGLEMETS

|. — Ces classes sont ouvertes à
toutes les exposantes de la provin-
ce de Québec.

2. — Tout exhibit dans cette divi-
sion doit être l’oeuvre et être stricte-
ment inscrit au nom de l’exposante,
et celle-ci devra faire une déclaration
solennelle comme quoi l’exhibit a été
préparé par elle après le 12 septem-
bre 1938,

3. — Tous les ouvrages à exposer
devront être rendus à l'Exposition le
mardi 29 août 1939, avant 6.00 hrs
p.m.

4, — Il ne sera permis à personne
d'enlever aucun exhibit avant le sa-
medi matin, 9 septembre. Tous les
exhibits non-réclamés le lundi, 11
septembre, seront retournés a leur
propriétaire le jour méme.

5. — Les exposantes peuvent en-
voyer leurs exhibits par messagerie
(express) ou par la poste, à l’adres-
se: Surintendant de l’Industrie Fé-
minine, Pare de l’Exposition, Qué-
bec, pourvu que les frais d’envoi
aient été payés par l’expéditeur.

6. — Une exposante ne peut faire
plus d'une inscription par section,
ni faire concourir le même exhibit
dans plus d'une section.

7. — Si on veut bien lui en fixer
le prix, l'Exposition se chargera de
la vente de tout article exposé dans
tes classes, moyennant une commis-
sion de 1047.

TRICOTS
t. — Une paire de bas golf trico-

lés, pour garçon, laine commerciale.
2. — Une paire de gants, pour da-

me, tricot à la main, laine commer-
ciale,

3. — Une écharpe, pour dame, tri-
tol i& la main, laine commerciale.

4, — Une paire de mitaines, pour
homme, tricot à patron, laine domes-
tique.

5, -— Une paire de mitaines, pour
enfant, tricot a la main, laine domes-
tique.

6. —— Une paire de bas, pour en-
fant. tricot a la main, laine commer-
ciale.

7. — Une paire de chaussettes,
pour homme, tricot à la main, laine
domestique.
8.— Une paire de chaussettes,

pour homme, tricot à la main, laine
commerciale,

9. — Un gilet pour homme,tricot
à la main, laine domestique.

10. — Un chandail, pour garçon-
net. manches longues, laine commer-
viale.

11. — Ungilet de lit tricoté, avec
manches, laine commerciale.

12. — Un vestontricoté, pour jeu-
ne fille, laine commerciale,

13. — Une robe tricotée, pour da-
me. une pièce, laine commerciale.

14, — Une robe tricotée, pour bé-
Lé, laine commerciale.

15, — Un habit tricoté, pour gar-
connet, 3 à 6 ans, chandail et culot-
te. laine domestique.

16. — Un sac à tricot.
17.— Une couverture tricotée, gen-

re Afghan.
18. — Une couverture tricotée,

pour berceau, laine commerciale.
19. — Une couverture tricotée,

pour berceau ou voiture de bébé,
laine domestique.

TAPIS
|. — Un tapis crocheté. paysage,

matériel et grandeur au choix de
l’exposante.

2. — Un tapis crocheté, petit pay-
sage, scène d’hiver, grandeur 10 x
16 environ.

3. — Une descente de lit tissée, co-
ton et laine ou coton et guénille.
genre catalogue.

4. — Un tapis tressé.
5. — Un dessus de chaise croche-

té, genre tapis, modèle approprié à
cet usage.

 

— Tiens, Madame Chose, vous a-
vez maintenant un perroquet.
— Oui, c’est pour remplacer mon

mari qui est allé siéger à la Cham-
bre des députés.

ASBESTOS  FB-165-1

LA BOISSON CONNUE

DE TOUT LE MONDE

Quique vous soyez. . . quoi que vous fassiez . . . où que vous
vous trouviez . . lorsque vous songez à vous rafraîchir vous
faites bon accueil au ‘‘Coca-
est un rafraîchissement pur — que tout le monde connaît
. » et le ‘‘Coca-Cola’’ glacé est en vente partout.

J. B. MONFETTE

 

  

 

Cola” glacé. Car le ‘Coca-Cola’

Tél.: 101
 
 
 

 

 

À l'académie St-Louis
de Gonzague

Voici les noms des élèves qui com-

posent le corps de clairons à l’Acadé-

mie St-Louis de Gonzague.

Clalrons: Lorenzo Bédard, P.-Emi-

le Gendron, Raymond Jacques, Guy

Faucher, J.-Marie Roberge, P.-Emile

Patry, J.-Paul Allard, Benoît Breton,

Robert Poudrier, Gérard Turcotte,

Marcel Drouin, Benoit Filion, Réal

Croteau, Clément Belhumeur, André

Monfette, Fernand Pépin, Jacques

Marcoux.

Petites caisses: M. André Beaudet,

Gérard Bédard, Jules Houle, Guy

Marcoux, André Meighen, Gaston

Lambert, J.-Louis Forcier.

Tambour: Marcel Laurendeau.

Au Conseilde ville
Comme on pourra le lire plus en

détails dans d'autres colonnes, un

nouveau règlement de taxation sur

les fonds de commerce, Métiers ou

Moyens d'Existence a subi sa pre-

mière lecture au Conseil de Ville lun-

di.

M. P.-H. Plourde, agent d'assuran-

ces à posé des objections au sujet de

la taxe de $250.00 que l'on veut fmn-

poser aux Magasins à Chaines. L'as-

sistance nombreuse a écouté paisible-

ment les remarques et M, l’Echevin

Bérubé à proposé à M, [Plourde de

discuter du sujet après la séance du

Conseil. On s'attend à ce que des ré-

criminations s'élèvent contre l'adop-

tion totale du dit règlement,

L'ACHAT D'UN DRAPEAU—

Le Conseil de Ville, ayant décidé

d'acheter un drapeau canadien plu-

sieurs prix ont été envoyés et la

commande du dit drapeau sera inces-

samment donnée à la Maison Bour-

beau et Compagnie qui & présenté le

meilleur prix.

DEMANDES D'EMPLOIS

MUNICIPAUX

Plusieurs citoyens ont fait applica-

tion à l'Hôtel de Ville pour obtenir

des emplois munfcipaux, soit comme

constables, gardiens du marché, mé-

caniclens et autres. Ce sont MM.

Henri Cossette, Oscar Girouard, Gré-

golre Laquerre, Wilfrid Gilbert, Odi-

lon Hamel, Plerre Duval, Armand

Poudrier, Johnny Gagné, Henri La-

imnothe, Alfred Dussault.

Renvoi de M, Binette comme gardien

et opérateur du flitre

Une longue et vive discussion s'est

engagé au sujet du renvoi de M. Ar-

thur Binette comme gardien et opé-

rateur du filtre. Il a été proposé par

I'échevin Arthur Hamel de rempla-

cer M. Binette par M. Odilon Hamel.

Ce dernier a occupé cet emploi du-

rant plusieurs années dans le passé.

La compétence respective de ces

deux opérateurs de filtre a été vive-

ment vantée et contredite de part et

d'autre.

MM. les échevins Euclide Jutras

et Alfred Roux ont soutenu qu'au

temps de M. Odilon Hamel l’entre-

tien du filtre pouvait coûter moins

cher, attendu que la quantité d'eau

filtré était blen inférieure à celle re-

quise maintenant et qu'alors la ma-

chinerie étant toute neuve opérait

beaucoup plus facilement en deman-

dant moins de réparations.

Le camp opposé affirma que l'opé-

rateur actuel du filtre que des plain-

tes avaient été portées par des méde-

cins sur le bon rendement du filtre

et il leur semble curieux d'avoir à

constater que seul le dernier mois

c'est-à-dire celui de février nous est

apporté un très bon rapport, tandis

que les mois de novembre, décembre

et janvier ont émis un rapport plutôt

peu satisfaisant.

Finalement la proposition de M.

l’échevin Hamel fut appuyée par MM.

les échevins Bérubé et Houle. Et

comme conséquence M. Arthur Binet-

te est remercié comme gardien du

filtre, sur avis d'une semaine, et sera

remplacé par l'ex-opérateur M. Odi-

lon Hamel.

LE CONSEIL DE LA VILLE DE VIC-

TORIAVILLE ET LE SYNDICAT

C. N. DES METIERS DE LA

CONSTRUCTION

Ces jours derniers, une délégation 

du Syndicat C. N. de Ja Construction

composé des Officiers suivants: M.

Gaston Ed. DeFoy, Président, M.

l'aumônier Beauchesne, M. Théophi-

le Dubuc Vice4Président, M J.-N.

Pelletier Secrétaire Archiviste, M.

Raymond Paradis, Secrétaire Tréso-

rler Financier, M. Adélard Pellerin,

M. Donat Houle, Directeurs et M.

Grégoire Laquerre, se rendait à l'Ho-

tel de Ville. Le but de cette impor-

tante démarche était de soumettre à

MM. les Membres du Conseil un pro-

jet de Convention Collective de Tra-

vail, en vue d'obtenir leur approba-

tion.

Son Honneur M. le Maire Dr Félix

Champagne que l'on sait des plus

sympathiques aux organisations ou-

vrières, présidait l'assemblée.

Les différentes explications don-

nées par les délégués parurent satis-

faire M. le Maire et MM. les Eche-

vins présents, MM. Arthur Hamel,

Léopold Bérubé, Euclide Jutras, Al

fred Roux et Alphonse Houle.

Le Conseil de Ville a bien voulu

agréer la demande du Syndicat C. N.

de la Construction, en adoptant à

son assemblée régulière tenue lundi

le 3 avril 1939 la résolution suivante:

Extrait du livre des délibérations

de la Ville de Victoriaville.

Séance régulière du Consell de la

Ville tenue au lieu ordinaire des

séances lundi le 3 avril 1939 à 8 heu-

res pm, À laquelle sont présents M.

le Maire Champagne et MM. les

échevins A. Hamel, L. Bérubé, E. Ju-

tras, A-R. Roux et A. Houle,

Attendu qu'il est reconnu que les

Conventions Collectives de travail,

partout où elles sont établies, sem-

blent donner pleine et entière satis-

faction aux intéressés.

Attendu que le Syndicat Catholi-

que National des Métiers de la Cons-

truction de Victoriaville, P. Q. a a-

dopté un projet de convention collec-

tive de travail pour le comté d’Ar-

thabaska, en affiliation à ]a conven-

tion collective du district des Can-

tons de I'EST;

Attendu que ce dit projet a déjà

reçu l'adhésion de la majorité des di-

vers entrepreneurs de notre milieu,

suivant les déclarations des délégués

du dit Syndicat.

Attendu qu'après étude et examen

des différentes clauses du dit projet,

plus spécialement de la clause rela-

tive à l'échelle de salaire, les mem-

bres de notre Conseil l'ont estimé

raisonnable et favorable aux inté-

rêts de notre population.

Il est proposé par l’échevin Houle

Appuyé par l’échevin Hamel que le

Conseil de la Ville de Victoriaville,

dans un esprit de coopération avec

le Syndicat Catholique National des

Métiers de la Construction de Victo-

riaville, et à la demande de ce der-

nier, accorde son entier appui à ce

dit projet de Convention Collective

de travail et qu'une copie de cette

résolution soit transmise au Ministè-

re du Travail de Québec en vue de

l'obtention de cette dite convention.

La dite résolution est adoptée mails

l'échevin Jutras se déclare dissident.

(signé) F. Champagne, Maire,

(signé) Ph. Marchand, Greffier.

Vraie copie d'une résolution adop-

tée par le Conseil de la Ville de Vic-

toriaville, à sa séance du 3 avril

1939.

(signé) Ph. Marchand, Greffier.

ENCOURAGEZ

NOS ANNONCEURS 

La CroixRouge
Une petite Gaspésienne de 8 ans

est arrivée hier à Montréal, venant
faire ici sa visite hebdomadaire, sous
les soins de la Croix-Rouge canadien-
ne. Depuis un an déjà, elle était con-
damnéeà vivre le reste de sa vie dans
une solitude et un abandon désespé-
rant à cause de la difformité de sa
bouche qui la rendait horrible à voir.
C’est alors que l’organisation de la
Croix-Rouge des Jeunes de la pro-
vince de Québec étendit le bras jus-
qu’à sa solitude pour l’amener a
Montréal où elle fut hospitalisée. En
même temps, s’écrivait un nouveau
chapître au livre interminable de
cette organisation mondiale dont la
devise se lit: “je sers” et dont le

lé et aimé du monde entier.
Les médecins montréalais qui vi-

rent la petite fille déclarèrent qu’elle
présentait le pire cas de palais ouvert
qu’ils avaient jamais vu. Il faudrait
au moins de deux a trois ans pour
reconstruire la mâchoire et redresser
les dents de cette bouche anormale
À Gaspé, les parents, trop pauvres
pour même penser à une opération, se
désespéraient et ne voyaient d’autre
solution que celle de laisser la pau-
vre petite à son sort. Mais l’organi-
sation de la Croix-Rouge des Jeunes
s'intéressa à l'enfant et reçut des pa-
rents l'autorisation de la faire traiter
à Montréal. Depuis plus de six mois
déjà, la petite voyage seule, de la Gas-
pésie à Montréal pour se faire traiter
toutes les semaines aux dépens de la
Croix-Rouge. Durant ces séjours #
Montréal et entre ses voyages on la
loge à l’hôpital des Convalescents de
la Croix-Rouge à Châteauguay. Au
début, elle devait faire trois visites
par semaine; maintenant elle n’en
fait qu’une.

Hier, comme elle descendait de
l’autobus qui la ramenait de la Gas-
pésie, elle retrouva avec un large sou-
rire de contentement la garde-malade
qui s'occupe d’elle. Déjà elle, et les
médecins, entrevoient le jour où elle
apparaîtra comme tous les autres en-
fants. Pour la petite Gaspésienne,
ces voyages dans la grande métropo-
le paraissent comme des excursions
ou des vacances, passée en l’agréable
compagnie des garde-malades de la
Croix-Rouge.

Les pages de rapport des Jeunes
de la Croix-Rouge sont remplis d’in-
cidents de la sorte. L’an dernier, ils
ont réussi à récolter de leur propre
initiative et par leurs propres moyens
la somme rondelette de $10,000 qui
furent attribués aux soins dentaires
et cliniques de 803 enfants de la pro-
vince de Québec. Ces enfants nécessi-
teux qui requièrent des traitements de
toute naure sont rapportés à l’orga-
nisation de la Croix-Rouge des Jeu-
nes par les maîtres d'école, les curés
ou les ministres, les médecins locaux
ou par des organisations féminines
ou charitables de la place. D’après
ces rapports sérieux, la Croix-Rouge
va chercher les petits malades et les
conduit à Montréal où ils sont traités
aux frais de la Croix-Rouge sans
qu’il en coûte un sou de déplacement
ou de frais aux parents. Les argents
nécessaires sont prélevés par les jeu-
nes membres de la Croix-Rouge qui
amassent de bon gré des fonds dispo-
nibles pour secourir leurs frères
souffrants. Les chemins de fer et les
lignes d'autobus collaborent à cette 
 

Manufacturiers d'ameublement de chambre à coucher et de salle à manger enplaque de noyer combiné de merisier solide, service à déjeuner, et
artieles en fibre.

oeuvre de soutien en ne chargeant,

VICTORIAVILLE FURNITURE, LIMITED
VICTORIAVILLE, Qué.

symbole, une croix rouge, est respec- ‘

 

   

  

  

 

  

   

 

    
Elle est plus élégante—saperformance est meil-

leure—elle se conduitplus facilement—sa marche
est merveilleuse— et elle épargne de l’argent
dès que vous en prenez possession! "Telle est la
Pontiac!—et si vous songez à vous procurertout
ce qu'il y a de nouveauet de supérieur, à un prix
qui vous va, cette voiture ne manquera certaines
ment pas de vousintéresser. Voyez et conduisez les
deux nouvelles Pontiac fameuses—la “Arrow” et
la “Chieftain”. Conditions d’achat faciles suivant
le mode General Motors de paiements à termes,

VOUSregarderez deux fois l'étiquette de prix de
la Pontiac avant d'en croire vos yeux! Car l’éti-
quette proclame une VALEUR SUPÉRIEURE
d'un pare-choc à l’autre. Il semble presque in-
croyable qu’une voiture si grosse, si belle—dotée
d’une distinction nouvelle et des plus grandes
caractéristiques, soit offerte dans le domaine
même des plus bas prix... car ses prix accusent
une réduction qui va jusqu’à $100 par rapport 2
ceux de l'an dernier,

P-898F

 

J. C. Vézina &/Fils Enrg., = Victoriaville)]__

LE DESIR DE ML MARCHAND PONTIAC EST DE VOUS SERVIR DE FACON PERMANENTE ET-BIEN  
 

dans ces cas, que la moitié du tarif
ordinaire des enfants. Les médecins,
& Montréal, donne leur tempset leur
science sans compter et sans se faire

payer, tandis que les hôpitaux réser-

A Vendre
Chats sauvages élevés en captivité, gris foncé et demi-noirs.

; Peaux repassées. Très belle qualité.
vent un prix de faveur pour les pa-
tients de la Croix-Rouge. FERME D'ELEVAGE, ST-GUILLAUME, (Yamaeka)

Avec ses 1,738 sections et ses 51 -|
445 membres dans la seule province
de Québec, la Croix-Rouge des Jeu-
nes accomplit un travail sanitaire des
plus important. Les frais d’adminis-
tration de la section des jeunes sont
supportés par la Société canadienne
de la Croix-Rouge, division de la
province de Québec, qui doit en mai
prochain, faire son premier appel
public annuel en vue de recruter de
nouveaux membres et de nouvelles
souscriptions et d'étendre encore
plus leur travail si humain et si né-
cessaire dans la province de Québec.

FOURRURES| FOURRURES!
 

SPROIALITE: Manteaux faits sur mesure Remodelage et Ré-
parations de manteaux. Asserbiment de Fourrures de tous
genres.

Honoré Sansfaçon
EX-EMPLOYE DE LA MAISON HOUT-RENFRREW

149 Rue Notre-Dame. i Tel: 869.

VICTORIAVILLE  
— Comment! Vous laissez sortir

Elle. — Tu ne tiens aucun compte votre fille avec cet individu? 11 vient
de mon caractére . . . Mon caractére, [de faire cing ans de travaux forcés... tu t’assois dessus . . . #8} — Le misérable! Il m'avait dit

Lui. — Penses-tu! Il est bien trop deux années!
pointu!

 

Corrigeons-nous
Aliments

GRATIS
Bet de table ou le eadeau de votre choix parmi 150

belles primes tels que: Montres, marmites, eoutellerie,
draps, soie, coton, projecteur, musique, missel, set de
tuilette, canif, ete. Ces primes sont données aux per
sonnes qui vendent où qui achètent directement che
nous leurs graines de jardin au BAS PRIX de 5 à
le paquet.

  

 

 

Ne dites pas: Mais dites: pecemades les graines dont rout ates besoin, en 60
quels pour Tendre, ou le eatalogue,Castonade Cassonade L'Union des Jardinlers Enrég.

Catchup, catsup Sauce-tomate 1 rue Victoria, LEVIS, Qué.
Chiard Fricassée
Chignon de pain Quignon de pain
Chop Côtelette RIDICULE.—
Cône Cornet (de crème glacée) A mesure que la faveur et les grands
Corn beef Boeuf salé biens se retirent d'un homme, 1ls lals-

Corn-flak + . sent voir en lui le ridicule qu’ils cou-
es Flocons de maïs vralent, et qui y était sans que person-

Corn-starch Amidon de maïs ne s'en aperçut,(LaBRUYERE, Les Caractères)     
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The soucedepure sHpalon,
et de Éren-ÉRE

Black Horse
La metlleure BIÈRE du Canado

Fabriquée depuis cing générations par
lo BRASSERIE DAWES, Montréal
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L'Beure Littéraire

pee

Comment embellir les abords de la maison

 

Tous les propriétaires aussi bien à la campagne qu’à la ville

aiment à avoir de beaux abords autour de la maison, Rien n’aide
autant sous ce rapport qu'une plantation d'arbres, d'’arbrisseaux,
de fleurs et de vignes, et cette plantation ne coûte pas cher,

Les arbustes — Les arbustes rattachent la maison au sol et
lui donnent un aspect tout autre que si elle est dénudée de toutes

Le choix des arbustes est laissé au goût de chacun, mais
encore faut-il qu’il y ait une certaine harmonie dans la disposition
de ceux-ci aux abonds de la maison ou sur la pelouse. Leur beauté
ue suurait être mise en doute. Ils sont d’autant plus utiles et four-
nissent un effet d'autant plus beau lorsqu’ils sont plantés par grou-

pes. Dans cette position, ils aident à faire de la maison et du ter-

rain un tout harmonieux, Les angles du terrain les clôtures limi-
trophes fournissent aussi de bons emplacements pour les arbustes.
Certains arbustes plantés isolément comme l’hydrangée, le spirée

Houtte, le pois de Sibérie (Caragana) le chèvrefeuille et

parures.

de Van €

d'autres du même genre sont des plus décoratifs.

Les Fleurs — 1 existe deux grandes catégories de fleurs par-
mi lesquelles on peut faire un choix: il y a celles dont.la graine se
sème tous les ans et celles qu’une fois établient, durent plusieurs
années — Les premières s'appellent fleurs annuelles et les derniè-
res vivaces.

Vivaces — Pour les bordures placées le long, du côté de la
maison ou sur les limites d’un terrain près d’une haie ou d’une
clôture, ce sont les fleurs vivaces qui donnent le meilleur résultat.
Il faut connaître la hauteur et les habitudes de ces plantes pour
bien les disposer et on pourra obtenir des renseignements à ce su-
jet en s'adressant à la Station Expérimentale de Cap-Rouge.

Annuelles — Les fleurs annuelles sont tellement nombreuses
et variées qu’il est bien difficile de ne pas en cultiver quelques-
unes, On devrait trouver dans les jardins quelques-unes des vieil-

les fleurs favorites, par exemple, les pois de senteur, les asters de
Chine, le réséda, la giroflée quarantaine, le phlox de Drummond,

Souvent on peut utili-
ser pour ces fleurs une partie du terrain à l'arrière de la maison ;

elles ornent ainsi les coins du jardins et fournissent durant toute
In saison des fleurs coupées pour décorer la table et les autres piè-
«es de votre demeure, Il est encore temps de semer ces graines en

couche-chaude et d’obtenir de bons plants pour planter en pleine

la capucine, la verveine, le muflier, etc...

terre, une fois les dangers de gelées passés.

mere —

OUI
Je regardai tes yeux...
Dans ton regard heureux
et rempli de tendresse,
comme une caresse,
tes yeux m'on dit: “OUT!”

 

—

J’enserrai tes deux mains,
en songeant aux demains,
qui viennent gai ou tristes...
et sans que tu résistes,
tes mains m'ont dit: “OUT!”

Là, tout près de ton coeur
qui battait de bonheur,
mon âme dans l'ivresse,

a compris ta promesse...

ton coeur m’a dit: ‘OUI!’

Pauline FRECHETTE-HANDFIELD.

l’ièce inédite tirée d’un recueil de vers intitulé: ‘‘Tu m'as don-

ué le plus doux rêve”.

|
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% FAITES CECI:
U5 Massez-lui la
TL Ny gorge,la poitrine

; et le dos avec du
JY Vicks VapoRub,

el mettez-le au

AN tesunecurésune cuiller
de VapoRub dans un bol d'eau
bouillante; posez un journal ou
un drap sur la tête de l'enfant,
commeunetente, de façon qu'elle
couvre aussi le bol, et que Bébé
puisse aspirer les vapeurs médi-
camentées pendant plusieurs mi-
nutes. Ce traitement détachera
les mucosités—dégagera les voles
passlesenrayers la tendance à
la toux-ap & la congestion
locale. Longtempsaprès que Bébé
se sera endormi d'un sommeil
paisible, l'action cataplasme-et-
Vapeurs du VapoRub continuera
à agir et à soulager le mal-et
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L'Instant Musical
 

Documents officiels sur la musi-
que sacrée parus depuis cin-

quante ans

 

Les directions si précises et si pres-
santes de l'Autorité suprême tou.
chant la restauration de la musique
sacrée ont-elles reçu parmi nous l’ac
cueil déférent que méritait leur im-
portance? ll semble bien, somme
toute, que la réponse doive être af-
firmative.
Ne devrait-elle pas l'être sans res-

triction ?
Elle le serait si la connaissance des

documents qui commandent le retour
aux saines traditions du chant d’égli-
se eût été plus répandue, surtout
chez les musiciens d'église, et, ajou-
tons-le, dans le clergé.

S’est-on suffisamment préoccupé
de mettre ces prescriptions à la por-
tée des intéressés ?
Que de bonnes volontés, admira-

blement disposées, n'ont pu, de ce
chef, donner leur plein rendement!
D'où ce ralenti dans la mise en oeu-
vre totale de ces prescriptions, vieil-
les déjà de plus de trente ans, mais
qui n’ont rien perdu de leur vigueur
et requièrent plus que jamais une ex-
acte observation.
Nous osons espérer que ce volume,

de format modeste autant que de
prix, comblera une aussi fâcheuse la-
cune en fournissant un ensemble de
pièces rarement réunies, et deviendra
pour les chantres et les musiciens d’é-
glise un livre de chevet.

C.-H. LEFEBVRE,S.J.
Ce volume se vend 25c au bureau

du journal.
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…ENVOYEZ AUSSI DE
M LA FARINE CHEF ROYAL ----
À MAMAN DIT QU'ELLE FAIT
8 LES MEILLEURS GATEAU !

Par leur longue expérience, les mamans

savent qué la Chef Royal fait du pain

délicieux et des pâtisseries succulentes

—les plus nourrissants. Commandez-en

‘un sac et vous constaterez qu'elle vous

donne un pain de plus par fournée.
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FARINE oGILVIE'C

Pour vos enfants
VIE DE JESUS EN IMAGES COLORIEES

Par lo P. Henry, C. 88. R. ‘

64 pages info sur heat papier

farte couverture avec } ustration

60 tableaux ‘artistiques en plusieurs couleurs

Délicieuse brochure qui fera du bien-
17 lignes

Prix de propagande: 0.20 Co

Port en plus: 2 sous par exemplaire.

S'adresser à:
LIBRAIRIE ALPHONSIENNE

SAINTE-ANNE-DE-BEAUPR
E, Qué.

d'explication sous chaque image

3

La Bonne Chanson
. : ©

Aux chansons triviales, obscénes, immorales, il convientdeDosechez

chanson. NI faut enseigner à l'enfance et à la jeunesse , Edouard Gadbois, en

nous. C'est à ce devoir qu'a répondu M, l'abbé Char va uae aamifique Te

réunissant 50 de nos plus jolies chansons canadiennes

cueil, artistiquement illustré, Co. . l'année

Commedes déjà le temps de songer aux prix à donnerà1Bnfe
scolaire, nous soumestonsque ds recueils de La

réoumpenses recommandables a tous pot vue. .

Onpeut se procurer ces recueils, par quantités aux prix

Albums brochés, forte couverture verte". … = "T5 08

Albums reliés “wire-o, couverture en Or vert mo à M, l'abbé Char-

Pour autres informations et détails prière de s'adresser .

les-Emile Gadbois, Séminaire de St-Hyacinthe, P. Q

suivants:

P
a
E
E
E

E
E
S
E
S

eerte

Vos Vieux Chapeaux
_. : les faire Te-

Mesdames, mesdemoiselles, voici une aubainePoa. Notré ouvrages

mudeler et les remettre comme neufs, quel. que soit Ic; a 2 ; ‘avez qu’à nous

est garanti et exéculé par des dessinairices diplômedésiréset grandeurs.

les expédier par la poste avec inscription es mo C. 0. D. 50 sous

Dans l'intervalle da trois jours nous vous les peluneion,Er

chacun plus frais de poste Si vous le préférez, ve

Au Bon Ton

176 rue NOTRE-DAME
,VICTORIAVILLE

Spécialité:

CHAPEAUX POUR DAMES

PARA
FOURRURESET REPARATIONS 
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Ecoutons le dernier discours de

Jésus, écoutons avec tendresse ce

qu'il dit si tendrement. La charité

fraternelle devient recommandable

par l’amour avec lequel Jésus-Christ

nous la recommande, par le temps

u’il choisit pour nous la recomman-

der, par le modèle qu'il nous en don-

ne en sa propre personne, par le ca-

ractère de chrétien qu’il attache à

celte divine vertu. Soyons disciples

 

 

LA BIÈRE
DE BON GOÛT

 

 restmeomennn

“ETES-VOUS CET HOMME-LA?

 

Hommefiable, entre 25 et 50 ans,

avec auto, requis immédiatement

pour distribuer de l’onguent ou de

I'insecticide, GRATIS, sur une route

rurale avoisinante et approvisionner

une clientèle établie, de produits ali-

mentaires, épices, essences, poudre a

pâte, savons, remèdes, poudres mi-

néralisées our bestiaux et volaifles.
Expérience agricole utile. Expérien-

ce de la vente pas nécessaire. Débu-

tant devra être satisfait d’un revenu

hebdomadaire de $30.00 au début.

Crédit alloué. Ecrivez immédiate-

ment. La Compagnie J.-R. Watkins,

Montréal, P. Q. “Q—V—I".

er

d
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    AMERICAN HOME MAGAZINE 

 

Toute personne désirant s'abonner

au Magazine Americain Home, pour

ouvrages de fantaisie et économique

domestique pourra s'adresser à Mme

Camille Duguay, CP. 275, Victoria-

ville: prix $1.06 par an, $1.50 pour 2

ans; $2.00 pour 3 ans.

OUVRAGES AU FILET

—_—

Les maîtresses de maison dési-

reuses de se proc rer des ouvrages

au filet, tels que centres de table,

parures de mes es, rideaux, nap-

pas trouveront un excellent choir

à des prix modérés en s'adressant à: Mile Germaine Gouin, 370 rue

Netre-Dame — Tél. 287. 
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de Jésus-Christ, soyons chrétiens,
c’est-à-dire aimons nos frères, et
comment? Comme Jésus-Christ nous
& aimes.

BOSSUET.

QUAND UN HOMME CUISINE...

Simplicité, célérité et bon goût
marquent son oeuvre!

 

 

 

Donnez à un homme l’occasion de
faire la cuisine; il retroussera ses
manches et vous préparera un repas
par pur plaisir! > si vous lui lais-
sez son choix, il prendra des petits
filets bien tendres de poisson blanc
(que les spécialistes appellent coré-
gone), congelés instantanément dans
leur enveloppe protectrice transpa-
rente, il les enduira de beurre et fee
fera cuire à un feu vif sur le gril. Les
hommes s'inquiètent peu du fait que
cette cuisson rapide conserve toute
la saveur naturelle du poisson; ils
l’adoptent parce que c'est ainsi qu’ils
ont toujours fait cuire leur poisson à
leur retour au campement, après une
jonrnée de pêche. Pourtant, la cuis-
son rapide est le secret d’un repas
appétissant de poisson. Les fi
congelés instantanément n’ont pas be-
soin de décongélation préalable, et
10 minutes sous une flamme vive les
cuisent au goût d’un homme.

Poisson blanc grillé

6 filets de poisson blanc canadien;
beurre; jus de citron.

Enlevez l'enveloppe transparente
des filets; placez-les sur un gril ou
une rôtissoire beurrée; couvrez-les li-
béralement de beurre, ajoutez le jus
de citron et faites griller 10 minutes.

Si vous laissez à un hommele soin
de préparer le reste du repas, il
vous fera probablement des pommes
de terre bouillies ou cuites au four
— en robe de chambre — avec des
oignons tranchés frits au beurre ou
à la graisse de bacon. S'il trouve ai-
sément du persil, il en fera probable-
ment une garniture, mais ne comptez
pas qu'il va perdre bien du temps à
en chercher. Pour un homme, la
question est toute simple: Voilà votre
repas cuit, approchez-vous!

 

LA “CHAMPIONNE DES ME.
RES” DU CANADA A FETE
SES NOCES D'OR
 

Drummondville, Qué, — Mme
Daniel Lamothe, qui se maria a I'd.
ge de 12 ans et que l’on est arrivé à
appeler la “championne des mères”
du Canada, a célébré ses noces d'or
ici.
Mme Lamothe, qui a 62 ans, a mis

au monde 28 enfants et en a adopté
huit autres au cours de son demir siècle de vie conjugale. Seulement
cinq de ses propres enfants et sept
de ses enfants adoptifs sont vivants
aujourd’hui.
Mme Lamothe avait 12 ans quand

elle épousa Daniel Lamothe, qui en
avait 19. Deux ans après son maria-
ge, elle devint la mère d’unefille, et
pendant le quart de siècle qui suivit,
elle eut ses autres enfants à une an-
née d'intervalle. Parmi eux, il y eut
deux jumeaux.
Mme Lamothe dit qu’elle “aimait

les enfants”, mais qu’il lui fut par-
fois difficile d’en nourrir et vêtir un
aussi grand nombre. Elle dit qu’elle
adopta ces huit enfants parce qu’elle
ne pouvait pas souffrir de les voir
sans foyer, impuissants et sans les
soins d’une mère”. Le dernier enfant
qu’elle adopta a maintenant 5 ans.

“Durant mon enfance, dit-elle, je
fus maltraitée après la mort de mes
parents, et je jurai que quand je se-
rais grande, je ferais tout ce que je
pourrais pour rendre la vie plus fa-
cile à d’autres orphelins”. Elle a te-
nu sa promesse, et comment!

 

L’INDUSTRIE EN U. R. S. 8.
 

Un correspondant de l”“Economic
League Bulletin”, qui vient de ren-
trer en Angleterre après un long sé-
jour dans la Russie soviétique, a par.
lé du rendement médiocre de l’indus-
trie, des communications et de l’ad-
ministration soviétique. Ce corres
pondant rapporte comment des hom-
mes et des femmes, d'un talent indis-
cutable, luttent contre de continuel-
les difficultés, comment ils vivent
dans un état de crainte ininterrompu.
Cela provient du fait que leur habi-
leté peut occasionner la perte de la
place, elle peut même signifier la
prison et la mort, et ce, pour les rai-
sons suivantes: de nombreux chefs
et sous-chefs de section qui sont des
personnes influetes au sein du Parti
communiste russe, sont des nullités
dans le domaine du travail. Il est aisé
de penser que ces individus ont sur-
tout intérêt à ne pas perdre leur pla-
ce, coûte que coûte. Partant, si un su-

bordonné se distingue dans son tra-

vail,, et essaye d'améliorer sa situa-

tion, c’est-à-dire son propre grade,
l’incapable qui occupe un poste éle-
vé, l’accuse aussitôt d’être un conspi-
rateur trotzskiste. Il dresse une cause

contre lui, pour acquérir des mérites
auprès de la police secrète qui fait

ensuite le nécessaire pour expédier
l’ouvrier vers une destination incon-

nue. Ce fait s’est renouvelé tant de

fois au cours de ces dernières années,

que le désir d'améliorer sa propre si-

tuation en mettant en valeur les ca

pacités professionnelles dans le do-

maine du travail, s’est complètement

effacé, aussi bien dans l'Industrie,

que dans les Administrations de l'E-
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A'achètent. des

RÉFRIGÉRATEURS ÉLECTRIQUES!
Un réfrigérateur électrique est un ornement dans toute cuisine;

il est toujours au posts . . . conservant les aliments . . . épargnant

de l'argent . . . et évitant des soucis . . . comme plus de 50,000

nouveaux usagers s'en rendent compte chaque année!

Voyez les modèles de 1939 chez votre marchand ou à nos salles

d'exposition locales. Ils sont plus beaux et plus robustes que

jamais . . . mais les prix en sont moins élevés. Conditions de

paiement convenant à toutes les bourses.

La Réfrigération Electrique épargneles Aliments et l’Argent.

THE SHAWINIGAN WATER & POWER CO.

 

CHEVROLET
aseule autopeu coûteuse à offrir

‘Tout ce qu'il y a de mieux au plus bas prix

     

 

     

lwssré—Sedan Chevrolet

Master de luxe avec malle.

Son accélération est plus vive que celle

de toutes les autres autos à bas prix

Elle est plus rapide dans les reprises]

Elle est plus puissante dans les côtes!

C'est la plus vive, lo plus ardente, la

plus souple de toutes les autos à bas

prix—favorisant ainsi la sûreté — et

c'est égalementla plus économique en

fait d'achat, d'usage et d'entretien.

Voyez-la, conduisez-la, à nos salles

d'exposition aujourd'hui!

    
Exigez ce qu'il y a de mieux …:

ACHETEZ UNE CHEVROLET
Z

eg, CURtre
au

Que, loca,

 

*S‘obtient sur les modèles Master de luxe seulement

C-898F

 

Victoriaville

Laurierville
J. C. Vézina & Fils Enrg., -

Associé-vendeur, Alp. Gingras, - tat. L'individu qui connaît ea propre

capacité, a soin de bien la di , WARESACHETEZDUNHOMMEDAFPAIRESEN
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AVEC LES MEILLEURES

Marcel

Téléphone 222

tous les

NOTAIRE PUBLIC
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À ma nombreuse clientèle,

nage dans le passé. Que tous

Rue Panet, 
LT

verra

RUE NOTRE-DAME
Casier Postale 282

Nous rappelons au publie acheteur de la région que nous
avons toujours en magasin des réfrigérateurs et autres appa-
reils électriques — des laveuses — des radios,

Que les joies pascales inondent tous

les foyers et rayonnent dans

Arthur DESILETS

agen + per da" ><pL

Joyeuse Fête de Pâques

lation de la région, que je remercie pour son apprécié patro-

ment et reçoivent mes meilleurs souhaits.

Dr Hermann Chatillon
DENTISTE

ITMga STAT
pl

RSHET SITeTR

VOEUX DE PAQUES DE

Gélinas

Nicolet4

muse

coeurs !

NICOLET .

à mes amis et à toute la popu-

soient assurés de mon dévonec-

Nicolet  eeIE

Notesjhistoriques sur Nicolet
(suite)

par Rodrigue Camirand
Paroisse St-Jean-Baptiste de Nicolet

Par les édits et ordonnances du 3
mars 1722 enregistrés au bureau du
Procureur-Général du Roi le 5 octo-
bre 1722, nous voyons que la pa-
roisse St-Jean-Baptiste existait à cet-
te date lointaine. Puis nous avons eu
les proclamations en date des 13
janvier 1835, 18 juin 1845 et 9 mars
1850, publiés dans le chapitre pré-
cédent.

Voici la liste de tous les maires,
conseillers et secrétaires-trésoriers
depuis le 31 juillet 1855.

Nous ne pouvons remonter a une
date, ultérieure, car les premiers vo-
lumes des délibérations du conseil
sont perdus ou détruits.
31 juillet 1855:

Elus: Dr Jos Ovide Rousseau, E-
douard Léopold Cressé, Jean Beau-
bien, Jos Beaulac, Octave Bellerose,
Louis Beaubien, Louis François Pi-
nard. Dr J.-O. Rousseau, maire. Geo.
David, sec. trés.
Le 2 juin 1856:

M. Moïse Désilets a été nommé
conseiller en remplacement de M.
Octave Bellerose,
Le 18 janvier 1858

Les mêmes réélus avec Jean Paré.
Le 10 janvier 1859:

Elus: Augustin Dubuc, Yves
Proulx, Jos Ignace Rouillard Lecom-
te, François Rousseau, Jos Cressé,
Antoine Clément Guévin, B. À. Chil-
las. H.-A. Chillas, maire. .
Le 13 janvier 1862:

Elus: Moras Charles Beaubien, H.
A. Chillas, Jos Therrrien, Jean Ther-
rien, Abraham Beaulac, François
Duguay, Anselme Proulx. H.-A.
Chillas, maire.
Le 11 janvier 1864:

Elus: Moras Charles Beaubien, I.
saie Désilets, Jos Désilets, fils, Eusè-
be Beaubien, Abraham Beaulac, Jos
Deshaies St-Cyr, Narcisse Hubert.
Chs. M. Beaubien, maire.
Le 8 janvier 1866:

Elus: Chs Moras Beaubien, Alfred
Jammery, Jean Noël Pinard, Noël
Etienne Dubuc, Pierre Blondin, Moi-
se Lafond, Jos Proulx, Chs Beaubien,
maire
Le 7 octobre 1867:
M Chs Moras Beaubien étant dé-

cédé le 20 septembre 1867,il est rem-
placé par M Joseph Ignace Rouil-
lard Lecomte, le 7 octobre 1867,
comme conseiller et comme maire.
Le 13 janvier 1868:

Elus: Télesphore Rousseau, Pier-
re Cressé, Jean-Baptiste Goudreault,
Eusèbe Brassard, Edouard Levas-
seur, Ant. Th. Provencher, Jos La-
fond, fils. Télesphore Rousseau, mai-
re.
Le 10 janvier 1870:

Elus: Télesphore Rousseau, Eusè-
be Beaubien, Philippe Demery Bras-
sard, Antoine Lemire, Louis Beau-
bien, Eusèbe Roy, Cléophas Geof-
froy. Eusèbe Beaubien, maire.
Le 8 janvier 1872:

Elus: Narcisse Trahan, Evariste
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Lecomte, Ph. De Néry Brassard, Jo-
seph Cressé, Moïse Lafond, Fran.
çois Roy, fils, Denis Dubuc. Evariste
Lecomte, maire.
Le 11 janvier 1875:

Elus: Louis P. B. Bourguignon,
Narcisse Hubert, Alexandre Duguay,
Zéphirin Trudel, Paul Pelletier, De-
nis Dubuc, Edmond Proulx. Denis
Dubue, maire.
Le 10 janvier 1876:

Elus: Zéphirin Trudel, Eusèbe
Roy, Zéphihrin Trudel, maire.
Le 8, janvier 1877:

Elus: Philippe Fleurent, Isaie Dé-
silets, Louis Pascal, B. Bourguignon,
Hercule Charest, Zéphihrin Trudel,
maire.
Le 14janvier 1878: [

Elus: Israël Lampron, Narcisse
Hubert, Théophile Beaudoin, Zéphi-
rin Trudel, maire.
Le 13 janvier 1879:

Elus: Damase Dubuc, Zéph, Tru-
del, Eusèbe Roy. Eusèbe Roy, maire.
Le 12 janvier 1880"

Elus: J-Bte Morrissette, Hercule
Charest, Philippe Fleurent. Eusèbe
Roy, maire,
Le 10 janvier 1881:

Elus: Israël Lampion, Eusèbe
Proulx, Léon Pelletier. Eusèbe Roy,
maire.
Le 10 janvier 1882:

Elus: Zéph. Trudel, Louis Beau-
lac. M. Zéph. Trudel ayant refusé
d'accepter la charge de conseiller, a
été remplacé, le 6 février 1882 com-
conseiller Sifroi Chhampagne. Si-
froi Champagne, -maire.

Le 4 septembre 1882, le conseiller
Champagne donna sa démission et
est remplacé par M. Zéphh. Trudel
le 2 octobre 1882 comme conseiller
el comme maire.
Le 8 janvier 1883:

Elus: Joseph Beaulac, Lampron
Lacharité, père, Abraham Beaulac.
Zéph. Trudel, maire.
Le 14janvier 1884:

Elus: Théophihle Rousseau, Frs.
Manseau, Ph. De Néry Brassard. Zé-
phirin Trudel, maire.
Le 12 janvier 1885:

Elus: Damase Dubue, Camille Du-
val, Frs, Manseau, maire.
Les 11 et 12 janvier 1886:

Elus: Joseph Beaulac, Lampron
Lacharité, père, Abraham Beaulac.
Frs. Manseau, maire.
Le 10 janvier 1887:

Elus: Frs Manseau, Théophile
Rousseau, Ph. De Néry Brassard, Frs
Manseau, maire,

Le 3 octobre 1887, M. Georges Da-
vid, notaire, secrétaire-trésorier de-
puis le 31 juillet 1855, résigne la po-
sition de socrétaire-trésorier et est
remplacé par M. C.-B. Guillet, avo-
cal.

Le 9 janvier 1888:
Elus: Roch Proulx, Denis Dubuc.

Abraham Beaulac, maire.
Le 15 janvier 1889:

Elus: Sévère Goudreaul, Antoine
Lemire. Frs, Manseau, maire.
Les 13 et 14 janvier 1890:

Elus: Frs Mauseau, Ph. De Néry 
a ene - = A gn = - a aa meas a a = nsi=AySSSiTeTeeTTeES

A tous nos amis, clients et au public en général, nous souhaitons

Joyeux Paques
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Brassard, Henry Trudel. Frs Man-
seau, maire.
Le 12 janvier 1891 :

Elus: Pierre Provencher, Oscar
Beaulaurier. Frs. Manseau, maire.
Le 12 janvier 1892:

Elus: Sévère Goudreault, Omer
Proulx, François Manseau, maire.
Le 9 janvier 1893:

Elus: Henry Trudel, Ernest O’.
Shaugnessey, Octave Hamel. Sévère
Goudreault, maire.
Le 8 janvier 1894:

Elus: Eugène Désilets, Charles
Dubuc. Sév. Goudreault, maire.
Le 14 janvier 1895:

Elus: Sév. Goudreault, Napoléon
Marcotte. Sév. Goudreault, maire.
Le 13 janvier 1896: :

Elus: Hubert Lampron, Gédéon
Beauchemin, Philippe Brassard. Sév.
Goulrcault, maire.
Le 11 janvier 1897:

Elus: Pierre Roy, Omer Noël, Sév,
Goudreault, maire.
Les 10 et 11 janvier 1898:

Elus: Sévère Goudreault, Anthyme
Pinard. Sév. Goudreault, maire.
Le 9 janvier 1899:

Elus: Philippe Brassard, Gédéon
Beauchemin, Edouard T. Duguay, fils
de F., Sév. Goudreault, maire,

L'avocat C.-B. Guillet, décédé est
remplacé par H.-R. Dufresne, N. P,,
comme secrétaire.
Le 8 janvier 1900:

Elus: Pierre Roy, J.-Bte Proven-
cher. Sév. Goudreault, maire.
Le 14janvier 1901:

Elus: Sévère Goudreault, Stanislas
Lauzière. Sév. Goudreault, maire.-
Le 13 janvier 1902:
Elus: Louis Yves Proulx,

Hamel, Israël Vincent. Sév.
dreault, maire.
Le 12 janvier 1903:

Elus: Omer St-Cyr, Napoléon Tru-
del. Sév. Goudreault, maire.
Le 11 janvier 1904: 3

Elus: Sév. Goudreault, Trefflé Pi.
nard. Sév. Goudreault, maire.
Le 9 janvier 1905:

Elus: Eugène Proulx, Abraham
Beaulac, fils, Philippe Rousseau. Sév.
Goudreault, maire.
Le 8 janvier 1906:

Elus: Zacharie Lafond, Ubald Cô-
té. Sév. Goudreault, maire.
Le 14janvier 1907:

Elus: Sév. Goudreault, Sévérin
Duval. Sév. Goudreault, maire.
Le 13 janvier 1908:

Elus: Omer Beaulac, Fortunat
Proulx, Achille Proulx. Sév. Cou
dreault, maire.

Session du 3 février 1908, M.J.-C.
H., Laflamme es nommé secrétaire -
trésorier.

Le 11 janvier 1909:
Elus: J.-Bte Bellerose, Evariste Du-

but, Sévère Goudreault. Sév. Gou-
dreault, maire. :

Session du ler février 1909, La-
flamme est remplacé par le notaire
J.-0. Courchesne.
Le 10 janvier 1910:

Elus: Théophile Roy, Elie Lemire.
Fortunat Proulx, maire.
Le 9 janvier 1911:

Elus: Fortumat Proulx, Ome:
Beaulac, Achille Proulx. F. Proulx,
lmaire.
iLe 5 février 1012:

Elus: J.-Bte Bellerose, J.-Bte Du-
guay. F, Proulx, maire.
Le 13 janvier 1913:
Elus: Philippe Noury, Théophile

Roy. F. Proulx, maire.
Le 12 janvier 1914:

Elus: Fortunat Proulx, Alfred Cé-
cille, Omer Lampron. F. Proulx,
maire.
Janvier 1915:

Elus: Noël Proulx, J.-Bte Proven-
cher. Théophile Roy, maire.
Le 10 janvier 1916:

Elus: Bazile Beaulac, Euclide
Champagne. Fortunat Proulx, maire.

Session du 3 avril 1916, le secrétai-
re J.-O, Courchesne est remplacé par
Henri-R, Dufresne.
Le 11 janvier 1917:

Elus: Euclide Champagne, Ernest
Duval, Pierre Lamy, Georges Fleu-
rent, Bazile Beaulac, Emile Proulx.
Pierre Roy, maire.
Janvier 1918: ,Ç

Elus: Euclide Chahmpagne, Pierre
Lamy, Bazile Beaulac. Pierre Roy,
maire.

Janvier 1919:
Elus: Ernest Duval, Georges Fleu-

rent, Donat Proulx. Pierre Roy, mai-
re. 0
anvier 1920: N
Elus: Pierre Lamy, Ludger Côté,

Bazile Beaulac. Pierre Roy, maire.
Le 12 janvier 1921: .

Elus: Stanislas Clément, Nazaire

Lemire, Emile Guévin. Frs. Manseau,

maire. 1022
11 janvier : .

plus Denis Proulx, Henri Pelle
rin, Ls-Donat Proulx, François Man-

seau, maire.

Louis
Gou-
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Le 10 janvier 1923:
Elus: Albert Manseau, Samuel

Cartier, Willie Trudel. Frs Manseau,
maire.

Janvier 1924:
Elus: Denis Proulx, Ls.-Donat

Proulx, Philippe Noël. Frs. Man-
seau, maire.
Janvier 1925:

Elus: Albert Manseau, Samuel
Cartier, Willie Trudel. Frs, Manseau,
maire.
Janvier 1926: .

Elus: Louis-Donat Proulx, Denis
Proulx, Phihlippe Noël. Frs. Man-
seau, maire.
Le 12 janvier 1927:

Elus :Alfred Duval, Noël Fleurent,
Roméo Beaulac. Frs. Manseau, mai-
re.
Le 11 janvier 1928:

Elus: Louis-Donat Proulx, Denis
Proulx, Phihlippe Noël. Frs. Man-
seau, maire.

Le 10 janvier 1929:
Elus: Alfred Duval, Roméo Beau-

lac, Noël Fleurent, Willie David,
Fortunat Proulx, maire.
Janvier 1930:

Elus: Stephen Proulx, Willie Da-
vid, Nazaire Lemire. Fortunat
Proulx, maire.

Session du 3 septembre 1930, le
notaire H.-R. Dufresne est remplacé
par l’avocat Alfred Gaudet, comme
secrétaire,
Janvier 1931:
Elus: Hercule Pinard, J.-Arthur

Proulx, Alcide Smith. Willie Trudel,
maire.
Le 18 janvier 1932:
Elus: Ls-Félix Bourgoin, Philip-

pe Noury, Stephen Proulx, Willie
Trudel, maire.
Le 11 janvier 1933:

Elus: Hercule
Smith, Jos-Arthur
Trudel, maire.
Le 15 janvier 193):

Elus: Ls Bourgoin, Phillippe Lan.
dry, Almanzor Proulx. Willie Tru.
del, maire.
Le 9 janvier 1935:

Elus: Alcide Smith,
nard , Jos-Arthur
Trudel, maire.
Le 13 janvier 1936:

Elus: Ovila Duval, Bruno Proulx,
Arthur Métivier, Willie Trudel,
maire.
Le 18 janvier 1937:

Elus: Ovila Morrissette, Jules Dé-
silets, Roch Provencher, maire.

Le 5 février 1937, M. Alcide Smith
est nommé conseiller par le Lieute-
nant-gouverneur.
A la session du ler mars 1937 M.

l’avocat Alfred Gaudet donne sa dé-

Pinard, Alcide
Proulx. Willie

Hercule Pi.
Proulx. Willie

mission et est remplacé par M. le
notaire J.-Arthur Désilets, comme
secrétaire.

(à suivre)

+

Quelques bon-
nes recettes

Quatre pâtés pour la
jeune mariée

Voici quatre pâtés dignes d’être
offerts à un roi; pourtant, ils sontsi
simples que toute jeune fille, ou tou-
te jeune épouse, peut aisément les
préparer. Pour la pâte brisée, suivez
votre recelle ordinaire; c’est la pâte
la plus consistante, ct la plus em.
ployée pourles tartes et les pâtés en
‘errine. En matière de pâtisserie, i)
est toujours mieux d’avoir une recet-
le satisfaisante et de s’y tenir, au lieu
d’essayer des nouveautés souvent fan-
laisistes; ce chose-là sont bonnes
pour la pâte feuilletée et autres pâ-
tes de luxe. Pour le moment,il s’agit
de pâtés; commençons:

Pâté de saumon et pois | boite saumon canadien; 1 boit
Suäpe aux pois condensée; Fâte bri-
sée.

Faites chauffer la soupe; effeuil-
lez le saumon, écrasez les artères, en-
levez la peau et ajoutez-le à la sou-
pe. Tournez ensuite le tout dans une
casserole profonde ou emplissez-en
des petits pots à crème (dits moules
& costarde). Humectez le tour de la
casserole à l’eau froide, mettez le
couvercle de pâte par-dessus, pres-
sez-en le tour pour le souder, et met-
tez au four pour faire prendre la cou-
leur.

Pâté d’aiglefin et céleri

1 boîte d’aiglefin canadien (chic-
ken haddic) 1 boîte soupe au céleri
condensée; Pâte brisée,

Faites chauffer la soupe. Effeuillez
lc poisson et ajoutez-le à la soupe.
Tournez ensuite le tout dans une cas-
serole profonde, ou emplissez-en des
pots à crème. Humectez le tour de la
casserole à l’eau froide, placez le
couvercle de pâte par-dessus, pressez-
en le tour pour le souder, et mettez
au four pour prendre la couleur
brun doré.

Pâté d’aiglefin à la tomate

1 boite d'aiglefin canadien (chic-
ken haddie) 2 lbs; 1 boite soupe à la
tomate condensée; Pâte brisée.

Couvrez le poisson d’eau, amenez
au point d'ébullition et laissez mijo-
ter quelques minutes jusqu’à ce qu’il
soit cuit. Effeuillez-le. Faites chauf-
fer la soupe et versez-la sur l’aiglefin
effeuillé que vous aurez mis dans une
casserole profonde. Humectez le tour
de la casserole à l’eau froide, mettez 

| le couvercle de pâte par-dessus, pres-
sez-en le tour pour le souder, et
mettez au four pour faire prendre la

"YeETTerm[couleur brun doré.

d’autrefois

bissait son
le meurtre de François Poignet
marchand, de la : Pienes,métropole.

damna Haude-Coeur a avoir le poing
de la main droite coupé devant la
porte de la maison du défunt Poi-
net, et ensuite, à recevoir six coups
vifs sur les jambes, cuisses et bras

sé au carrefour de la rue Saint-Paul,

être mis sur une roue, la face tournée
vers le ciel, pour y finir ses jours.

l’exécuteur de la haute justice devait

vers le moulin du Côteau, Ses biens
devaient aussi être confisqués: 500
livres étaient destinées aux seigneurs
de Monréal, 1,500 livres pour répara-
tion des dommages, etc, etc.
Le condamné interjeta appel au

Conseil Souverain de Québec, La cau-
se fût entendue, le 27 mai 1690, en
présence de Haude-Coeur.

L'appel fut renvoyé mais la sen.
tence du bailli de Montréal fut amen.
dée. Le Conseil Souverain condam.
na Haude-Coeur & avoir les jambes,
cuisses, bras et reins rompus de neuf
coups vifs sur un échafaud en face
de l’église de la basse-ville de Qué-
bec. Le supplicié devait ensuite être
mis sur une roue, la face tournée vers
le ciel, pour y finir ses jours. Ensui-
te, son corps mort devait être porté
sur le “grand chemin tendant vers
Montréal”,
Une fois sa sentence rendue, le

Conseil Souverain trouva qu’il avait
été trop loin, Il ajouta doncle para-
graphe suivant:
“A été retenu que le dit Haude-

Coeur sera seulement étranglé aupa-
ravant de recevoir aucun coup et
qu’après avoir demeuré vingt-quatre
heures sur la roue, il sera aussi se-
crètement enterré”,

Le jour même du jugement du
Conseil Souverain (27 mai 1690), le
Père Vaillant, jésuite, confessa le
condamné puis, à sept heures du
soir, Haude-Coeur fut remis entre les
mains du bourreau, le nommé Jean
Rattier, qui le conduisit en face de
l’église de la basse-ville où il fut ex-
écuté, sélon la teneur du jugement,
en présence du rapporteur du Con-
seil, le sieur Rouer de Villeray, du
procureur général du roi et du gref-
fier du Conseil, le sieur Peuvret,

P.-G, R.
(“Le Bulletin des Recherches His-

toriques).

 

Entretien du jardin
canadien

Par Gordon Lindsay Smith

 

Ensemencer les gazons de
bonne heure. —

Pour que le gazon se développe
rapidement, il lui faut une tempéra-
ture fraîche. Par conséquent, qu’il
s'agisse de réparer ou de refaire un
gazon, on recommande d’y voir aus-
sitôt que le sol est prêt à être tra-
vaillé avec facilité.

Après un premier labour, on lais-
se reposer le sol pour quelques jours
au moins, puis on recommence l’o-
pération et cela & plusieurs reprises.
Puis on râtelle la surface et on ense-
mence libéralement dans les deux
sens de la longueur et de la largeur,
ce qui assure une distribution plus
égale. Il va sans dire qu'on choisit
une journée où il n’y a pas de vent.
Pour un gazon permanent, épais et
de belle couleur vert foncé, on doit
sc procurer des herbes à gazon de
bonne qualité. Enfin, quand on re-
couvre la semence, on ne râtelle que
dans un sens et on masse la terre a-
vec un rouleau assez lourd ou un
poids quelconque.

Le sarclage. —

À moins que le sol ait été bien re-
mué et laissé à reposer pendant tou-
leune année, il est fort à craindre
qu’il y ait une grande quantité de
mauvaises herbes dedans. Certaines
d’entre elles ne germeront qu’après
l’ensemencement; il faudra donc ap-
porter un soin continue] à les détrui-
re surtout au début.
Un peu plustard, l’usage d’un bon

engrais chaque année épaissira le ga-
zon assez rapidement pour qu’il é-
touffe ces mauvaises herbes dès leur
apparition. Quand l’herbe aura at-
teint trois pouces on pourra la cou-
per avec une tondeuse bien aiguisée.
On devra fréquemment masser le sol
avec un rouleau et passer la tondeuse
très régulièrement.

Quandle sol est prêt. —

Il est inutile et en fait, c’est une
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La punition des crimes|

En 1690, le nommé Jean Haude- |
Coeur, habitant de Boucherville, su-

|

@
procès, à Montréal, pour |

Le juge-bailli de Montréal con.|}:

sur un échafaud qui devait être dres

|

À

à Montréal. L'assassin devait ensuite

|

{-

La mort de Haude-Coeur constatée,|}

transporter son cadavre sur le che-|#
min qui conduisait à Sainte-Marie,|}
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SOUHAITE

UN HEUREUX JOUR DE PAQUES

A TOUS SES ANOIENS ELEVES

ET

DE LA VIEILLE MAISON OENTENAIRE

Que le Christ ressuscité fasse vôtres la paix
et la joie qu’Il nous a apportées

en ce grand jour, C'est

 

Henri R. Dufresne

mauvaise politique que de travailler |promenez-vous dans le jardin;
la terre trop tôt. Si vous la remuez|terre attache
quand elle est encore tout humide,
vous risquez qu’elle se prenne en |traire elle se
pains que vous aurez grande difficul-
té à décomposer ensuite. Vous voulez
savoir si le temps propice est venu:

i

LE SEMINAIRE |

LES AMIS

 

souhait.

   

si la
à vos chaussures, c'est

qu'il est encore trop tôt; si au con-
pulvérise sous vos pas

et ne forme pas de mottes compactes,
alors il est temps de commencer à la
travailler. 
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BOCTEUR GHORGES-ETIENNE ROY,

Hx-Béudiaut de l'Université de Paris
SPEHOIALITE: Chirurgie générale, Urelogie, gynécologie.
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Rue Panet Tél. Local

|. DrH, Chatillon.
Dentiste

B. A. LO.D. D.C.D.
En face de l'hôte] de ville

Nicolet, P. §.   
J.-A. Simard
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74, Notre-Dame, Nicolet, Qué.

+666660644444 566044400404 Lisoz
LE NICOLETAIN.

du Christ-Rol de Nicolet
NICOLE®, P. @.

PAAAANNEEEEEEE

Avec les compliments de

CONSOLIDATED

*,
°>

»
a
e
’

e
e
T
v
e
s
e
l
e
e

Téléphone: Bell Nicolet 104
2 Loca}
ureau et Entrepots

Ave 8.-Rapheël AR
SU

Etablie en 1803.

P
D
O

C
e

0
e
r
a
g
e
S
a Arthur Martin

Gérant de

| |

Guild, Membre Board of Trade Montréal Corn Exchange,

Alexandre Gaudet,
EPICERIE & PROVISIONS EN GROS

FOEPO00I000400000000000000TCLOO

TEOPODDDILGOIHD

r
e
;

>
»

2
A
A
A
A
A
A
a
A
A
A

A
E
A

P
O
V
T
T
T
T

OPTICAL CO. LTD

NICOLET

B
A
A
A

a
a
a

 

Se
al
e

Adresse Télégraphique
Aston Jonction
Code Dowlings

4e Edition

0

‘
4
4
d
4
4
4
4
4
4
4

ASTON JCT. P.  
 

 

0}
4
B
o
n
t
o
e
t
e
r
s
.


